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James Joyce : Here comes everybody                                                     

Ici vient quiconque...                                                                                                       Mai 2025 

 

 Éditorial 
 

MALAISE, CASTRATION ET ALTERITÉ  

COLLOQUE DE CONVERGENCIA À PARIS LES 16 ET 17 MAI 2025 

 

    Marcelo Edwards, représentant de la FEP à Convergencia 

 
 La Fondation Européenne pour la Psychanalyse est membre fondateur de Convergencia Movi-

miento Lacaniano por el Psicoanálisis Freudiano créé à Barcelone en 1998. Ce mouvement, promu 

ensuite par diverses associations de France, d'Argentine, d'Uruguay, du Brésil et des Etats-Unis, re-

groupe aujourd'hui environ 28 associations psychanalytiques, dont le Mexique. Les échanges à travers 

les colloques, les congrès et les groupes de travail sont intenses.  

La convergence est stratégique pour la FEP, non seulement parce que des psychanalystes d'autres 

associations sont également membres de notre association, mais aussi pour l'extension internationale 

qu'elle nous permet et parce qu'il y a des défis que la psychanalyse doit affronter à notre époque et qui 

nécessitent une approche collective telle que : le statut scientifique de notre praxis, le dialogue avec les 

neurosciences mais aussi avec la psychiatrie - notamment en ce qui concerne la médicalisation de 

l'enfance et de l'adolescence -, le débat sur les psychothérapies et en particulier avec l'approche cogni-

tivo-comportementale, ou encore les effets de l'idéologie queer, entre autres. 

La FEP a notamment contribué à la relance de la Convergence en organisant le dernier Congrès à 

Barcelone en 2023. Nous avons également contribué à renouer des liens avec d'autres associations 

françaises, ce qui a permis un travail cordial et fructueux qui a abouti à l'organisation de ce colloque en 

mai 2025 à Paris, dans lequel participeront en personne la plupart des associations, et auquel nous 

vous invitons à assister.                

(https://convergenciafreudlacan.org)       

 

Editorial Lire la suite... 

 

https://convergenciafreudlacan.org/
https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/EDITORIA-ESPAGNOL-1.pdf
https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/EDITORIA-ESPAGNOL-1.pdf
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Lire le programme... 

 

Site web du colloque : https://convergencia-paris-2025.org/ 

Info – contact : convergencia-paris-2025@outlook.com 

Inscriptions et tarifs : http://www.billetweb.fr/colloque-convergencia-paris-2025 

Colloque organisé par le Comité de Liaison Français de Convergencia : Les Cartels Constituants de l’Analyse Freudienne (CCAF), Le 

Cercle Freudien, Dimensions de la Psychanalyse, Fondation Européenne pour la Psychanalyse (FEP), Psychanalyse Actuelle. 

Qu’appelle-t-on aujourd’hui « castration », qu’appelle-t-on « altérité » et quelles en sont les incidences sur le 

malaise de notre époque ? 

L’Autre et les autres - nos semblables - sont structurellement nécessaires pour notre constitution subjective : il n’y a pas 
de sujet sans son inscription dans le champ de l’Autre. L’Autre fait partie de nous, ces voix nous parlent et parlent par 
notre bouche à notre insu. Des voix de désir ou d’amour, mais aussi de haine et de refus. 

Les contradictions de notre désir s’expriment dans nos fantasmes et nos symptômes, dans une dialectique d’aliénation 
et de séparation. Un bébé attend de sa mère qu’elle le soulage des pulsions qui l’agitent. Les enfants attendent l’amour 
et la reconnaissance de leurs parents pour pouvoir canaliser leurs désirs. Les adolescents et les jeunes attendent que 
ceux de l’autre sexe leur permettent de soutenir leur identification sexuée et de partager des sublimations. Les adultes 
attendent la reconnaissance de leur travail et au sein de la famille. Nous attendons toujours que les autres nous 
soulagent de l’insatisfaction irréductible de notre désir. Le désir inconscient est le désir de l’Autre, c’est à dire, son 
manque à être, sa castration comme telle impossible à combler. 

Le malaise actuel a évolué depuis l’époque de Freud ou même de Lacan. En plus du conflit classique entre refoulé et 
retour du refoulé qui subsiste, nous avons de plus en plus affaire à des excès de jouissance qui ne peuvent se résorber 
et appellent à une coupure symbolique. Le surmoi devient beaucoup plus sadique et se décharge beaucoup plus 
violemment. Les diagnostics psychiatriques d’états limites, bipolarité, hyperactivité, autisme et toxicomanie se 
multiplient.  Remarquons que cette montée en puissance de la jouissance ne fait qu’exacerber l’isolement et la solitude, 
autrement dit la mise à mal du lien social, et la difficulté à donner du sens à l’existence. 

Le discours capitaliste pousse au passage à l’acte avec son trait typique : l’anonymat. Beaucoup d’individus sont 
désormais angoissés par leur identité (sexuelle, nationale, raciale, etc.) et par le fait de ne pas trouver une réponse à 
la question de leur manque à être ailleurs que dans l’imaginaire. Le discours analytique s’oppose à tout cela. Il est 
subversif parce qu’il donne la parole au sujet pour qu’il puisse exprimer son malaise et les contradictions de son désir. 
Cela peut lui permettre d’inventer une solution singulière, en son nom. 

Ce colloque se propose d’aborder cette problématique qui interroge l’absence ou l’inconsistance des limites 
structurantes pour la psyché tant à partir de la diversité de ses effets cliniques que de ses effets sociétaux ou politique 
actuels. 

Si la psychanalyse en ses débuts a contribué à libérer l’individu du poids des normes et des interdits étouffants de la 
morale bourgeoise et à faire avancer les libertés individuelles, celles des minorités et des femmes, la situation ne s’est-
elle pas aujourd’hui totalement inversée tant les interdits civilisateurs et le principe de tempérance sont aujourd’hui 
battus en brèche sous la pression de l’extension toujours plus grande du capitalisme mondialisé, prédateur et 
uniformisant qui abolit toute frontière, toute singularité et toute différence, avec pour conséquence de les faire flamber 
dans des luttes et des guerres sans fin ?  

Quelle place, y compris dans le langage, pour la division du sujet dans un monde nouveau de plus en plus régi par 
l’intelligence artificielle, le numérique et le virtuel ? 

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/CONVERGENCIA.pdf
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Gérard Pommier 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

https://www.youtube.com/watch?v=GMiOYmq-2ic 

 
 
 

"Dans une part importante de son œuvre, Freud cherche à tirer les conséquences 
"anthropologiques" de la découverte de l'inconscient. Loin d'être reléguée au se-
cond plan, la dimension sociale, politique constitue plus qu'un fond archéologique 
nécessaire. Il est sans doute trop facile de ramener l'opération effectuée par Freud, 
à une mise en continuité des formations sociales et de la vie sexuelle... Il existe 
plusieurs façons d'aborder la grégarité de l'espèce humaine, mais l'aborder du point 
de vue des contraintes d'Éros est incontestablement une nouveauté dans l'histoire 
des idées. Une nouveauté scandaleuse... 
En effet, à quoi sert le semblable dans la foule ? Il sert à pallier le défaut de la 
jouissance. C'est parce que l'être humain n'arrive pas à savoir qui il est, parce qu'il 
rencontre une difficulté à se définir, qu'il cherche à retrouver sa jouissance perdue 
au niveau de l'image. Ainsi, le rapport à l'image du corps va comporter un défaut, 
et ce défaut mérite d'être appelé "symptôme"... Si le collectif est une formation de 
l'inconscient, l'opposition de l'individuel et du social, du privé et du politique perd 
toute sa pertinence. "L'individu" loin de préexister à la foule est au contraire produit 
par elle...De plus, cette relation l'amène à en référer à un leader : à n'importe lequel, 
qui sera toujours accueilli avec soulagement...Un tel maître n'est pas nécessaire-
ment celui auquel on se dévoue, mais aussi bien celui contre lequel on récrimine. 
La récrimination désigne la place d'un interdicteur de jouissance, donc de quel-
qu'un grâce à qui une foule peut se constituer...Le tyran est le chef qui se prend 
pour un chef, qui imagine incarner dans sa personne la place en question..." 
 
 
 
 

Extrait de : FREUD APOLITIQUE ? 
Champs Flammarion 

 

https://www.youtube.com/watch?v=GMiOYmq-2ic
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                    Sur le Moïse de Michel-Ange 

                                                   Daniel Sibony 

 
 Après avoir revu à Rome le Moïse de Michel-Ange, j’ai relu le texte que Freud 
lui consacre, et qui m’inspire quelques réserves. Certes, Freud y fait comme d’habi-
tude le travail de révéler le refoulé qui est plutôt ici le non visible : sa trouvaille est de dire que l’artiste 
montre Moïse juste après qu’il a vu la transgression du peuple, sa danse autour du Veau d’or, d’où son 
regard furieux ; l’artiste l’a saisi lorsqu’il s’est retenu, juste après l’instant où il allait briser les tables. La 
sculpture montrerait donc un Moïse qui a réprimé son geste de colère à la vue de ladite scène, colère 
qui, dans la Torah, lui fait jeter les tables de la loi qui se brisent. L’œuvre montrerait Moïse triomphant 
de son émotion au profit de sa mission, ce qui est pour Freud la meilleure preuve de la grandeur. En 
somme, l’œuvre sublime nous montrerait un moment de sublimation, qui porte encore des traces de la 
passion vaincue, traces que Freud n’a pas de mal à situer dans le désordre de la barbe où seul un 
doigt reste accroché, et dans le geste du coude droit retenant les tables qui allaient glisser et tomber.  
 
Freud pose aussi d’emblée une curieuse question : « Michel-Ange a-t-il voulu créer en Moïse un ca-
ractère et un état d'âme de tous les temps, ou bien a-t-il représenté son héros à un moment déterminé 
mais hautement significatif de sa vie ? ». Et si c’était par ce moment précis et singulier que l’artiste 
voulait rejoindre une pensée universelle ? Cela relèverait d’un mouvement que j’ai ailleurs appelé sin-
gulièrement universel, qui est typique des grandes constructions symboliques, notamment de la Torah, 
où tout phénomène singulier s’élabore pour devenir universel à partir même de sa singularité.  
Pour Freud donc, ce moment déterminé qui donne à l’œuvre son rayonnement universel est un mo-

ment abstrait, inventé par l’artiste pour montrer un Moïse qui surmonte sa colère, 
ce qu’il ne fait pas dans la Torah ; et ce serait ce qui donne à l’œuvre un rayonne-
ment de tous les temps.  
 
Or ce qui nous intrigue, c’est que Freud, l’amoureux du détail, en néglige un de 
taille :  ce Moïse a deux cornes, et Freud n’en parle pas alors qu’elles permettent 
de dater ce moment saisi par l’artiste. En effet, ces cornes symbolisent le rayonne-
ment du visage de Moïse lorsqu’il est descendu du Sinaï avec les deuxièmes 
tables, après avoir brisé les premières, donc bien après l’épisode du Veau d’or. On 
est donc ici juste avant le retour de Moïse parmi les siens, avec les deuxièmes 
tables écrites là-haut comme les premières de « main divine ». C’est là que le texte 
nous dit : Moïse avait le visage, rayonnant à son insu, (Exode 34,29), au point qu’à 
sa vue, les Hébreux marquent un temps de recul, et c’est lui qui a dû les appeler 
pour leur parler (34,31). (Notons au passage que le signifiant de ce rayonnement 

en hébreu q r n s’entend comme en français corne et aussi comme le mot écran ; ce n’est pas sans 
importance). 
Toujours est-il que cette statue montre Moïse avec ces cornes qui représentent son rayonnement, et 
avec les Tables de la loi qu’il retient distraitement puisqu’elles ont un appui au sol ; il les retient plutôt 
qu’il ne les tient ou qu’il n’a failli les casser. En revanche, la sculpture exprime très bien la tension 
interne du personnage, pour ne pas dire son déchirement : il est avec les deuxièmes Tables, puisqu’il 
rayonne, et il regarde de loin son peuple, avec amour et fureur, avec espoir et déception. Peut-être 
que dans cette émotion contradictoire où pointe la mélancolie autant que la violence, il a presque, par 
une sorte d’acte manqué, failli les laisser tomber, alors il les retient maladroitement, il ne faut quand 
même pas que celles-là aussi se brisent. Mais il sait déjà qu’elles seront violées, que leur texte sera 
bafoué et qu’en un sens il n’y peut rien, car ce ne sont que des humains, ce qui ne l’empêche pas de 
redoubler d’exhortations et de rappels.                       Lire la suite...

TÉMOIGNAGES, OPINIONS, DÉBATS 

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/SIBONY.pdf
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Monique Lauret (dir.), L’inceste fraternel, Érès, 2025 

Jérôme-Evariste Terrier ; psychanalyste ; Perpignan 

 
 La littéra-
ture psychanaly-
tique sur l’inceste 
fraternel est rare. 
Ce manque, cet 
angle mort théo-
rique, constitue 
pourtant le point 
de départ de cet 
ouvrage collectif 
dirigé par Mo-
nique Lauret. Issu 
d’un colloque tenu 
à Toulouse en 

2023, L’inceste 
fraternel entend interroger ce silence : fami-
lial, institutionnel, mais aussi théorique. 
Pourquoi cette lacune dans notre histoire 
conceptuelle, alors même que les témoi-
gnages et les expériences cliniques abon-
dent ? Ce livre s’attache à rendre audibles 
ces situations, trop souvent dissimulées 
sous des euphémismes — « jeux sexuels 
», « curiosité », « découverte mutuelle » — 
qui relèvent en réalité d’une rhétorique de 
l’effacement, héritée des agresseurs eux-
mêmes et parfois relayée dans nos travaux. 

Les textes réunis ici donnent à entendre la 
parole longtemps étouffée des victimes 
d’inceste entre frères et sœurs, et invitent à 
repenser en profondeur certains fonde-
ments de la psychanalyse. D’une part, ils 
reposent la question du traumatisme au-
delà du seul fantasme. À travers les cas cli-
niques, les apports de Ferenczi, la notion 
de désaveu, la sidération ou l’identification 
à l’agresseur, ce livre réaffirme que le tra-
vail analytique ne peut ignorer la réalité des 
agressions sexuelles subies. Il ne s’agit pas 
d’opposer fantasme et réalité, mais 

d’articuler les deux, en pensant ce que le 
trauma fait à un sujet, à son corps, à son 
langage et à sa mémoire. L’ouvrage revient 
sur l’abandon de la neurotica et propose de 
dépasser l’opposition entre réalité et fan-
tasme, au profit de l’ouverture d’un espace 
où ces deux registres s’entrelacent et s’en-
richissent. 

D’autre part, ce livre remet en lumière la 
question du complexe fraternel, longtemps 
éclipsée par la prééminence du complexe 
d’Œdipe. À partir des travaux de Lacan, 
Kaës, Racamier, Rosa Jaitin, et d’autres, - 
on regrettera peut-être l’absence d’une ré-
férence à Gérard Haddad - les auteurs don-
nent au lien fraternel une consistance spé-
cifique : un axe horizontal de la subjectiva-
tion, traversé par l’ambivalence, la rivalité, 
la haine, l’amour, le meurtre (Caïn), et sou-
vent, dans les familles incestueuses, lieu 
d’effraction du pare-excitation, de confu-
sion des places et de rejet du symbolique. 
Le frère ou la sœur n’est pas un simple dé-
placement du parent dans le triangle œdi-
pien : il ou elle est un autre radical, sem-
blable et menaçant, miroir et double. 

L’inceste fraternel est un livre qui dérange, 
qui déplace et qui engage. Il interroge 
l’éthique de l’écoute analytique, son rapport 
au silence, au trauma, à l’indicible. Il nous 
rappelle que la psychanalyse, si elle veut 
rester vivante, ne peut faire l’économie d’un 
examen de ses propres oublis et fixations 
théoriques. Et qu’elle a le devoir d’inventer 
une écoute à la hauteur des souffrances 
contemporaines. Ce livre s’adresse à tous 
ceux qui ne veulent pas détourner le regard 
— et qui souhaitent offrir, dans la parole, 
une place à ceux qui en ont été exclus. 
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Xavier Bouchereau, Jean-Pierre Lebrun, L’éducateur et le psychanalyste.  

Dans les dédales d’une mutation sociale, érès, 2025. 

 Par Joseph Rouzel  

Dans la préface qu’il rédige en 1925 pour l’ou-
vrage d’August Aichhorn Verwhaloste jugend 

(Jeunes en souffrance
1

) Freud insiste sur la dif-
férence entre le travail socio-éducatif et le travail 
psychique, tout en les réunissant, ainsi que diri-
ger ou gouverner, sous le même chapeau de 
l’impossible. Métiers impossibles, parce que, 
ajoute-t-il en 1937, on peut y être « sûr d’un ré-
sultat insuffisant ».  

En tant que psychanalyste il ne peut opérer, pré-
cise-t-il, qu’à la condition d’un transfert qui 
puisse s’inscrire dans le dispositif de la cure et 
de plus si le sujet a suffisamment de capacité 
d’élaboration symbolique dans la parole. Faute 
de quoi, il passe la main à ses « amis éducateurs 
». Tout en distinguant ces deux pratiques, dans 
la réalité sociale, dans la réalité psychique, 
Freud ajoute que c’est du lieu de cette différence 
qu’elles « convergent vers le même but » (ab-
sicht). Quel est ce but ? Si on lit attentivement le 
texte de Freud, l’indication se trouve au tout dé-
but : l’humain est habité en permanence, « tout 
au long de la vie » par ce qu’il désigne comme 
Das Kind (l’enfant), non pas un enfant (Ein Kind), 
mais l’enfant terrible et merveilleux qui se mani-
feste dans le rêve, le symptôme et la création ar-
tistique et dont « les appareils de civilisation » 
doivent assurer le traitement. Cet enfant, Serge 
Leclaire, dans un beau petit texte On tue un en-
fant nous en précise la nature et il en précise le 
traitement. « Qui ne fait et refait ce deuil de l’en-
fant merveilleux qu’il aurait été, reste dans les 
limbes et la clarté laiteuse d’une attente sans 
ombre et sans espoir ; mais qui croit avoir, une 
fois pour toutes, réglé son compte à la figure du 
tyran, s’exile des sources de son génie, et se 
tient pour un esprit fort devant le règne de la 
jouissance. » Enfant de la jouissance toute, en-
fant-roi, his majesty the baby... celui-là même 
que la modernité exhausse au pinacle.  

La clinique analytique et la clinique sociale, par 
des voies différenciées, convergent donc vers le 

même but. J’attendais de la 
rencontre entre ces deux 
types de cliniciens que sont 
Xavier Bouchereau et Jean-
Pierre Lebrun, un dialogue 
partant de ces inscriptions dif-
férentes, une mise en jeu dia-
lectique. Je connais par ailleurs les deux au-
teurs. De Xavier Bouchereau, éducateur, chef 
de service, formateur, j’ai pu apprécier le travail 
d’élaboration sur la posture éducative, qui a fait 
l’objet d’une publication chez érès en 2016. J’en 
ai rédigé une préface pour souligner la qualité et 
la pertinence du propos : un éducateur y forma-
lise sa position et sa posture de « passeur d’hu-
manité ». De Jean-Pierre Lebrun, psychanalyste 
belge, chacun sait son projet de penser «une cli-
nique psychanalytique du social », tout en pré-
servant la spécificité du travail social.  

Depuis longtemps engagé dans une « anthropo-
logie psychanalytique » Jean- Pierre Lebrun a 
produit depuis plusieurs années une lecture du 
monde (et de l’immonde !) dans lequel nous vi-
vons. Il en martèle les thèses principales : les 
mutations profondes de la famille, la vie collec-
tive, les institutions... nous exposent à une perte 
des repères susceptibles de guider chacun dans 
le traitement des excès de jouissance (l’Enfant 
ou l’infantile, dont parle Freud). Et dans ce mo-
ment de flottement les travailleurs du social sont 
aux avant-postes, eux-mêmes assez débousso-
lés face aux dérèglements d’une société rava-
gée par l’idéologie néo-libérale et ses consé-
quences sur la perte de sens, la destruction des 
collectifs et les dérives de l’individualisme, 
comme du communautarisme.  

J’attendais de cet ouvrage une mise en tension 
de ces deux espaces cliniques. Je dois avouer 
que j’ai été déçu.  

                          Lire la suite... 

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/ROUZEL.pdf
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Colloque F.E.P. 
LES PARADOXES DE LA 

TRANSMISSION EN 

PSYCHANALYSE 

BARCELONE 

13, 14 et 15 juin 2025 

 

COLLOQUES et PRÉSENTATIONS 
 

« Ce que tu as hérité de tes pères, acquiers-le afin de le posséder », c’est en s’appuyant sur 
Goethe que Freud illustre combien la transmission de la psychanalyse, et donc son destin, ont 
toujours été au cœur de ses préoccupations. Il en sera de même pour Lacan. Pourtant, transmettre la 
psychanalyse confronte assurément à un paradoxe, voire à une butée : l’impossible de la 
transmission de l’expérience de l’analyse.  
En 1937, au crépuscule de sa vie, Freud réaffirme que la psychanalyse est l’un des métiers 
impossibles. S’appuyant sur ce noyau de réel, Lacan déclare en 1976 que la psychanalyse est 
intransmissible ; sans oublier d’ajouter : « C’est bien ennuyeux que chaque psychanalyste soit forcé 
– puisqu’il faut qu’il y soit forcé – de réinventer la psychanalyse ». 
 
La psychanalyse ne s’apprend pas à proprement parler à l’université, ni dans les livres, ni lors de 
colloques. S’agit-il de transmettre un savoir dont on sent bien qu’il échappe aux cadres 
conventionnels de l’enseignement académique ? Ne sommes-nous pas devant un savoir troué qui 
défie les tentatives de maîtrise puisqu’il s’agit précisément d’un savoir qui ne se sait pas. Toutefois, 
tout en prenant acte de cet impossible, Lacan ne manque pas dans sa proposition de 1967 de rappeler 
que : « Ceci n’autorise nullement le psychanalyste à se suffire de savoir qu’il ne sait rien, car ce dont 
il s’agit, c’est de ce qu’il a à savoir. » 
 
Aucune association analytique ne peut « produire » du psychanalyste puisque de formation il n’y en 
a que de l'inconscient à passer par l’expérience de la cure. Il n’empêche qu’une question essentielle 
demeure, celle des formes de passage de l'analysant à l'analyste. La cure met en mouvement la 
question du désir : celui du sujet qui entreprend une analyse et celui de l'analyste qui n'a d'autre 
position à offrir que celle de son propre désir, « à ceci près que c’est un désir averti ». Un désir                 
« inédit » qui ne va pas de soi, énigmatique, qui ne cesse de se présenter comme une question 
toujours à élaborer. 
 
Relever le pari de l’impossible transmission, véritable pierre d’achoppement en résonance avec la 
subjectivité de notre époque, tel est l’enjeu que propose la Fondation Européenne pour la 
Psychanalyse à des collègues d'Europe et au-delà. Ce colloque sera également l'occasion de repenser 
l’impossible et le nécessaire de la formation du psychanalyste et de tenter, par le bord, de circonscrire 
l’inouï de l’expérience analytique, profondément enracinée dans le transfert et la parole du patient ; 
un espace d’inventivité donc, où l’acte analytique se redéfinit sans cesse, modelé par la singularité 
de chacun et de chaque situation transférentielle.  
 
Animé par un esprit d’ouverture, ce colloque s’adresse aux psychanalystes, comme à celles et ceux 
qui s’intéressent à la psychanalyse et partagent le désir de redonner au langage ses fonctions 
signifiantes. 
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Programme du colloque de Barcelone 

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/programa_Barcelona_2025.pdf
https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/programa_Barcelona_2025.pdf
https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/programa_Barcelona_2025.pdf
https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/programa_Barcelona_2025.pdf
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Colloque de l'IRTS de MARSEILLE 

Les 10 & 11 Octobre 2025 

L'ART DE LA JOIE, 
Psychanalyse et lien social 

Colloque de l’IRTS Paca-Corse - La FEP - l’@PSYCHANALYSE - PSYCHASOC 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lire la suite… 

 

   Une tasse de psychanalyse 

avec Jean-Jacques Tyszler 

le samedi 24 mai à Aubervilliers 
https://cafepsychanaltiqu.wixsite.com/caf--psychanalytique 

 

 

 

 

 

Colloque de l’IRTS Paca-Corse, la FEP,

l’@PSYCHANALYSE et PSYCHASOC

10 et 11 octobre 2025

L’art de la joie. Psychanalyse et lien social.
IRTS de MARSEILLE

Tarifs: 80€ (étudiants/chômeurs: 5€)

NOM, Prénom   .................................................................................

email   ................................................................................................

Téléphone   ........................................................................................

  

Retourner à:

ASSOCIATION @PSYCHANALYSE, 

3 rue Urbain V

34000 MONTPELLIER - FRANCE

Formation continue:  PSYCHASOC FORMATION INTRA 

Siret n°820 054 369 000 21

  -  Chèque à l’ordre de : « @psychanalyse ».  

  -  Paiement sur PayPal : PayPal.Me/apsychanalyse

Renseignements en ligne sur www.apsychanalyse.org
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BULLETIN D’INSCRIPTION

« Les gens ont faim de joie ! » 

(Un habitant de Damas après la chute de Bachar al-Assad.)

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/ART-DE-LA-JOIE.pdf
https://cafepsychanalytiqu.wixsite.com/caf--psychanalytique
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PSYCHIATRIE ET PSYCHANALYSE ENCORE, Éditions Stilus 

  Le 11 mai 2025, à 15h,  

chez Tschann 
125 Boulevard Montparnasse, Paris 75006  

 

 

 

Les Éditions Stilus vous présentent le 5 MAI à 20h 
 

 

chez Tschann Librairie 
125 Boulevard Montparnasse, 75006  

 

Le livre de Luis Izcovich 
"Du désir d'analyse au désir de l'analyste" 

 

Soirée animée par T. Roth et J. Salvadero 

en présence de l'auteur 
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Société de Psychanalyse 

Freudienne - Psycha 31 

 

COLLOQUE À TOULOUSE 

 

LA HAINE DU FÉMININ 

    Le samedi 24 MAI 

        de 9h à18h 

 

 

 

20 & 21 Juin RENCONTRES DE SAINT ALBAN 

"LE TEMPS QU'IL FAUT" 
https://cemea-formation.com/promo/2025/juin/SAINT-ALBAN-SUR-

LIMAGNOLE/40%C3%A8mes+rencontres+de+Saint-

Alban+%22Le+temps+qu%27il+faut%22/AN-FAM25ALB3 

 

 

XVIème Réunion du TRUC 

Samedi 31 mai de 10 à 16h 
Club Thérapeutique de Saumery 

    30 Rue de Saumery, 41350 Huisseau-sur-Cosson, France 

 

École Psychanalytique de Sainte-Anne 2025 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://www.epsaweb.fr/actualites/ 

https://www.epsaweb.fr/actualites/
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Lire le programme... 

 

ITALIE 

 

 

ROME, Sabato 24 maggio, ore 10.00 

 

Conferenza del Dr C. Landman 

 

Quelques remarques sur l'actualité du 

séminaire L'acte psychanalytique 

 

 

 
 

8 maggio ore 21.00 

 

Quando la famiglia incontra il tribunale 

 

Anna Barroco 

 
iscrizione WWW.FONDAZIONEHAPAX.ORG 

 

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/STILUS.pdf
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Laura Pigozzi 
 
 

 
 

Venerdì, 9 maggio, ore 17.30,  
Bergamo, per la rassegna D(r)itti in 
Biblioteca, Biblioteca Civica Antonio 
Tiraboschi, Sala Mimmo Boninelli, 
Via San Bernardino 74, Bergamo. 
Intervento su Dipendenze e amori 
tossici. Ingresso Libero 
 
 
 

 

 

 

 

Sabato, 17 maggio,  
Milano, CityLife Cinema Anteo di 
Milano sala Aurora Piazza Tre Torri 
1/I Convegno Rete Montessori: Edu-
care alla pace in tempo di guerra, 
ore 10.30. 
Titolo mio intervento:  La famiglia di 
oggi: luogo di “formazione” alla 
vita?  
 

 
 

 

 

 

 

Venerdì, 16 maggio, ore 16,                                                    
Salone del Libro di Torino, in dialogo con la scrit-
trice Rosella Postorino, autrice di Nei nervi e nel 
cuore (Solferino)  
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                                             LIBAN 

 

 

 

 

 

Abord clinique des symptômes sexuels 

 

BEYROUTH Samedi 3 MAI 
 de 8h30 à 17h30 

Patrick De Neuter 
 

Du Signifiant au Corps : 
le symptôme au cœur de la psychanalyse 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

BEYROUTH Lundi 5 MAI 

 

Patrick De Neuter 

 

Le mythe de l’enlèvement d’Europe                                                          
et ses représentations artistiques                                                      

depuis le VII siècle avant J.-C. jusqu’à nos jours 
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ÉCOLE DE PSYCHANALYSE DES FORUMS DU CHAMP LACANIEN 

               15 mai à 21h15                            22 mai à 21h15               

        A. Cotte et M.J. Latour          Comment débute une psychanalyse ?                 

                           

                  

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Claire Gillie - CRIVA / Paris 

 

 

 

 

 

 

 

Jean-Jacques Moscovitz, Psychanalyse actuelle / Paris 

 

 

 

 

Mardi 6 mai (20h30-22h30) : : Groupe d'échanges Cliniques CRIVA 
 Écrire à voixanalysecriva@gmail.com pour recevoir les identifiants 
 
Mardi 13 mai à 20h30 : Séminaire CRIVA "La voix empêchée"  avec C. Blachère  
(jeune docteur), L. Inguanez  (doctorante) & M. Maliska 
 
Mardi 20 mai à 20h30 : Groupe clinique "La première fois" 
 
Jeudi 22 mai 20h45 :  Séminaire de Claire Gillie, Espace analytique : 

"Le plus de jouir : du fourre-tout au coup fourré"" 
Zoom - Écrire à gillie.claire@gmail.com pour recevoir les identifiants  

 

 SÉMINAIRES des MEMBRES 
 

 
 

 

 

 

 

Séminaire École 
Nouvelle formule

Les Cercles cliniques 

Après deux années où le Séminaire École de l’EPFCL-France se penche sur « La praxis de la

théorie » psychanalytique [1] par la lecture de ce grand texte de référence qu’est “D’un

discours qui ne serait pas du semblant”, ce nouveau séminaire inaugure une autre formule,

sur un autre thème : “Comment débute une psychanalyse ?”

A titre expérimental, pour ses six premiers mois, il sera confié à deux Cercles cliniques.

Ces nouveaux Cercles cliniques sont composés de membres de l’École, de préférence

récemment nommés, quatre à cinq, choisis par les deux collègues responsables de

l’animation et de l’orientation des travaux du Cercle, un AME ou AE et un membre du

Conseil d’Orientation. Le thème du Séminaire est choisi par le Conseil d’Orientation. Après

quelques mois de travail sur le thème, les Cercles animeront le Séminaire École du jeudi soir.

Thème du 1er semestre 2025 :

                               Comment débute une psychanalyse ? 

L’enjeu en est crucial pour chaque psychanalyste puisqu’il y a, aujourd’hui plus que jamais

dans le foisonnement des techniques psy de la parole, une question sur ce qui fait qu’une

psychanalyse en est une. 

Ce séminaire s’adresse à tous les psychanalystes, mais particulièrement à ceux qui y font leurs

débuts. 

Le séminaire 2025 sera conduit par les deux premiers Cercles cliniques qui prendront en

charge chacun deux soirées successives, dont ils ont choisi les sous-titres. Les membres du

Conseil d’Orientation y participeront en tant que discutants.
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ÉCOLE DE PSYCHANALYSE

DES FORUMS DU CHAMP

LACANIEN FRANCE
118 rue d’Assas 75006 Paris 

01 56 24 22 56 

secretariat-epfcl-france@epfcl.fr

Organisé par le Conseil d’Orientation (CO) 

et le Conseil de Direction (CD) de 

 1 Définition de l’éthique de la psychanalyse dans l’Acte de fondation de l’École freudienne de Paris.
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CERCLE CLINIQUE 1 : 

Yann Dujeancourt  (Pôle 12 – Bourgogne Franche-Comté), Patricia Gavilanes 

(Pôle 14 – Paris IDF), Kristèle Nonnet-Pavois (Pôle 14 – Paris IDF), 

Jean-François Zamora (Pôle 13 -  Bordeaux -    [sigma] ), Anastasia Tzavidopoulou

(Responsable de l’animation) et Dominique Fingermann  (Membre du CO 2023-24)

 

CERCLE CLINIQUE 2 :

Alexandre Faure (Pôle 9- Ouest), Isabelle Geneste (Pôle 13 -  Bordeaux -    [sigma] ), 

Laurence Martin (Pôle 14 – Paris IDF), Tatiana Pellion (Pôle 14 – Paris IDF),

Nadine Cordova (Responsable de l ’animation) et Sol Aparicio (Membre du CO 2023-26)

-
COMMENT DÉBUTE UNE PSYCHANALYSE ?

-
Jeudi 22 mai 2025 à 21h15

-
Tatiana PELLION et Jean-François ZAMORA

ouvriront la discussion autour du thème :

«  L’acte à l ’entrée d’une analyse »  

-

Au local de l’EPFCL-France  :
118 rue d’Assas, Paris VI

& 

par visioconférence

 

Effets du contemporain sur la subjectivité aujourd'hui 

Organisé par Lysiane Lamantowicz et Jean-Jacques Moscovitz  

                  28 mai 

https://www.psychanalyseactuelle.com/seminaire 
  

mailto:voixanalysecriva@gmail.com
https://www.psychanalyseactuelle.com/seminaire
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Luis Izcovich / Paris 

 
Du Trauma au symptôme 
 

7 et 21 mai, 4 juin 2025. 
Au local de l’EPFCL : 118, rue d’Assas, 75006 Paris. 
 Notre choix consiste à aborder le trauma dans ses rapports à l’inconscient ainsi que dans ses effets sur 
les symptômes. Il s’agira de suivre comment, depuis Freud, la psychanalyse a construit une conception 
théorique précise du traumatisme où ce qui devient déterminant est la notion d’après-coup. Cela revient 

à examiner la réponse du sujet face aux événements traumatiques qui, loin d’être universelle, participe d’un indécidable a 
priori. C’est ce que Lacan démontre à deux moments différents de son enseignement. D’abord quand il pose que le « trauma 
s’implique dans le symptôme » (1) ; puis dix ans plus tard, quand il invente un terme qui condense les deux termes de 
symptôme et de traumatisme en « symptraumatse » et en affirmant « je dirai qu’il (le sujet) symptraumatse quelque chose 
». (2) 
 Ainsi, durant cette année, nous explorerons ce qui fait symptôme pour un sujet ; soit ce qui va de la contingence qui fait 
trou, « troumatisme », à l’évènement de corps qui en constitue la réponse. Ce parcours nous permettra à la fois de cerner 
pourquoi il n’y a de traumatisme que lié au sexuel, et de faire la distinction clinique entre symptôme pur, symptôme originel 
et symptôme fondamental.  
1. LACAN Jacques, « Positon de l’inconscient », Écrits, Paris, Seuil, 1966, p. 839.  
2. LACAN Jacques, Le Séminaire, livre XXIII, Le Sinthome, Paris, Seuil, 2005, p. 162. 

Informations : 
Secrétariat de l’EPFCL :  Adresse : 118 rue d'Assas, 75006 Paris · Téléphone : 01 56 24 14 66                                   
Mail : collegeclinique-paris@wanadoo.fr  

 

Elizabeth Serin / Paris  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le laboratoire du temps qui passe accueille  

Le jeudi 15 mai à 20h30 

Autour d’une histoire de la peur et de l’angoisse  

 
Carlos Parada, psychiatre avec un parcours en psychothérapie institutionnelle, toxicomanie, victimes 
de violences politiques et pedopsychiatrie. Auteur de Comme un ange cannibale, chez Odile Jacob en 
2002 avec le Dr Olievenstein sur la toxicomanie, et Toucher le cerveau, changer l’esprit aux PUF en 
2016, une contribution à l'histoire des traitements en psychiatrie (de la psychochirurgie aux neurolep-
tiques), après un DEA à l'EHESS sous la direction du Prof G Vigarello 
 

« L'angoisse : une brève histoire et critique d'un traitement de la peur en Occident » 
 
Et Hervé Guillemain, historien, Le Mans Université, Temos CNRS, directeur du projet DicoPolHiS et de 
la revue Histoire, Médecine et santé. Auteur de Schizophrènes au XXe siècle, des effets secondaires 
de l’histoire, paru en 2018 au Condottiere et Du front à l'asile chez Alma (2013). Réalisateur en 2025 
du film « Alors je fais des chansons », documentaire sur Jean-Luc Le Ténia, personnage charismatique 
et inspiré de la ville du Mans, auto proclamé « meilleur chanteur français du monde » 
 
 
« Démence juvénile et angoisses des tranchées. Guerres de diagnostics et diagnostics en guerres 
(1900-1920) » 

Pour s’inscrire, contacter Elizabeth Serin :  lizabird@gmail.com 
 

http://wanadoo.fr/
https://dicopolhis.univ-lemans.fr/fr/index.html
https://journals.openedition.org/hms/
mailto:lizabird@gmail.com
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Annick Galbiati et Jean-Pierre Basclet / Paris      

                         
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Denise Sauget / Paris 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

Michel Leverrier / Caen   

 
 
 
 
 
 
 

 
 

Réel du corps et pratiques cliniques 
Les réunions ont lieu au Cercle Freudien, 
10 Passage Montbrun, Paris 14ème 
 
Ce groupe s’adresse à des cliniciens (psychologues, médecins, soignants) travaillant en institution et/ou en libéral, rencontrant des 
patients déclarant des problèmes somatiques préoccupants ou bien atteints de maladies graves voire potentiellement létales. 
De tels évènements, de par les remaniements pulsionnels et subjectifs qu’ils provoquent chez ces patients, méritent qu’on les ac-
cueille d’une oreille familiarisée avec l’écoute psychanalytique. Une telle pratique, fréquentant un réel souvent traumatique, requiert 
parfois une inventivité, des aménagements voire des « bricolages » que chaque participant doit pouvoir partager et discuter dans ce 
groupe où une écoute plurielle et réciproque n’exclut pas l’élaboration théorique nécessaire afin d’éclairer des phénomènes et des 
évènements parfois déroutants. 
Ceux-ci interrogent, entre autres, la pertinence à maintenir l’idée d’une différence et donc d’interactions entre le psychique et le soma-
tique. Un tel clivage, déjà interrogé par Freud, n’a-t-il pas à être mis en relation avec ce qui divise le sujet en tant que « parlêtre » 
(Lacan) ? 

En principe le 1er samedi du mois (à l'exception de novembre, décembre 2025 et janvier) soit les  

 3 mai 2025, 7 juin 2025 de 10h30 à 12h30 

Pour s’inscrire après entretien préalable, prendre contact avec : 
 Annick Galbiati : 01 43 35 37 66 ou Jean-Pierre Basclet : jpbascl@wanadoo.fr 

 
 
 
 
   
                                                                                                                                                                                                                      
                                                                                                                                                                                                                     
                                                                                                                                                                                                                      
                        

                                                                                                                                                                                  

                                                                                   
                                                                                                                                                                                                                      

                                            Jean-Pierre BASCLET  

 

*  On doit cette expression à Pierre Benoit. Dans la préface au recueil de ses travaux, son ami Jean Perroy  a cette formule ramas-

sée : « Il est des maladies somatiques qui apparaissent comme l’expression nécessaire d’évènements inaccessibles. » Pierre Benoit : 

«  Le saut du psychique au somatique » in « Le corps et la peine des hommes » Paris, l’Harmattan, 2004 id. p.17. 
 

 
 Bibliographie par ailleurs : 

  Sigmund Freud : La question de lôanalyse profane  PUF Coll. Quadrige, Paris, 2012               Jean-Pierre Lebrun : De la maladie au 

malade. Psychanalyse et médecine dans la Cité. Ed. Érès, Toulouse, 2017 

  François Perrier :  Les corps malades du signifiant Inter Éditions, Paris, 1984                          Jean Clavreul :  Lôordre m®dical Ed. du 

Seuil, Paris, 1978   

  Andrée Lehmann : Lôatteinte du corps. Une psychanalyste en canc®rologie. Ed. Érès, Toulouse, 2014 

                                                      

  Les réunions ont lieu  au Cercle Freudien 10 Passage Montbrun Paris 14ème de 10h30 à 

12h30 en principe le 1er du mois soit les : 

 14 octobre 2023, 4 novembre 2023, 2 décembre 2023 

 6 janvier 2024, 3 février 2024, 9 mars 2024 

 6 avril 2024, 4 mai 2024, 1er juin 2024 

GROUPE DE RÉFLEXION SUR LA PRATIQUE 
 

Ce groupe propose d'interroger notre pratique à partir de cas cliniques apportés par les participants et d'abor-
der quelques questions théoriques rencontrées dans la conduite des cures : la question de la demande, la 
question du désir de l'analyste, la question du transfert, la question de la parenté entre psychose et maladie 
somatique... 

Les réunions ont lieu : 9 rue Saint Roch 75001 Paris, le 1er lundi du mois (sauf pendant 
les vacances scolaires) de 18h30 à 20 heures. 

Pour s'inscrire, prendre contact avec Denise Sauget : 06 85 56 54 86 

Mercredi 7 mai Groupe Séminaire de psychanalyse (enfants/ 
adultes) à 20h45 chez JLF 
Marielle Stinès-Belleville nous parlera de son travail 
sur : « Le nom, la femme et l’œuvre » 
 
Le séminaire a lieu le premier Mercredi de chaque mois sauf vacances scolaires.  
Pour participer joindre : Michel Leverrier Tel 0231865633 ou Mail : 
michel.leverrier@free.fr 
 

 

mailto:michel.leverrier@free
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Groupe de travail intercités / Caen, Rennes 

 
 

 
 
 

  

 

 

 

 
 

 

Association L'@psychanalyse / Montpellier  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Iva Andrejs / Prague  
 

L'invention de la psychanalyse, l'enfant non-invité         
tous les lundis, 19h30 - 21h30 á Národní kavárna, Prague 
1, République tchèque.  
PSSP - Pražská skupina pro současnou psychoanalýzu  ( Groupe 
pragois pour la psychanalyse contemporaine)  
Martin Mahler, Roman Telerovský, Iva Andrejs, Radim Karpíšek 

 

      "L'os du symptôme ou le respect de la casse" 

 
Argument : Pas de psychanalyse, pas d’inconscient, pas de nœud borroméen sans 
symptôme, sans réel du symptôme, sans « ce que les gens ont de plus réel » (Lacan). Si le 
symptôme tombe toujours mal, lui seul ne laisse pas tomber ce qu’il y a de sujet qui articule 
quelque chose chez chacun. Le minimum est de respecter ce qui fait assemblage d’une 

nature humaine fondamentalement brisée. La psychanalyse est seule à faire ce 

« diagnostic » et à ouvrir à un « traitement » respectueux du symptôme et donc de l’humain. 
Nous invitons cette année les participants à travailler cette question en amenant chacun les 
lectures qui les y auront aidés. 
Nous proposons encore cette année un travail en visioconférence. S’adresser à Stéphane 
Fourrier au 06 74 60 59 96 (Caen) ou à Jean-Noël Flatrès   au 06 99 44 65 16 (Rennes). 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

Samedi 17 mai (9h-12h30) 
Dans le cadre du séminaire mensuel, nous accueillerons  

Jean-Michel Louka, psychanalyste à Paris,  
pour présenter et discuter son dernier livre :  

"Psychanalyse pas morte... Lettre suit !" (Éditions L'Harmattan) 

 

Samedi 17 mai (14h-17h) 
Groupe d'analyse clinique des pratiques.                                                                                  

Contacter Fabien Rouger : educetsoin@gmail.com 
 

Mardi 20 mai (18h30-20h) 
Groupe de lecture du Séminaire X, L'angoisse, de Jacques Lacan 

 
Les séminaires sont ouverts à tous ceux que la question analytique intéresse... 

Toutes infos sur apsychanalyse.org 
 

 

mailto:educetsoin@gmail.com
http://apsychanalyse.org/
mailto:apsychanalyse@gmail.com
http://www.apsychanalyse.org/
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ATENEO DE MADRID 

 

 
12.05.2025  17:30 
 

En el mundo: 

lo cruel y lo perverso 

rebajando al amor 
 

https://us06web.zoom.us/j/85153823514?pwd=2aCl4V2JlGAcQ64oJS9lFbYvZzWSbQ.1 

 

 

 

13.05.2025  17:00 

 

Politica, democratia y liderazgo 

¿efecto del inconsciente? 
 
https://us06web.zoom.us/j/85901752901?pwd=peG2Uico-
WLNaSg48OakgdIIW6hPCXU.1 
 
 

 
 
 

  29.05.2025  19:30 
 

Psicoanalisis del siglo XXI. 

A mi manera 
 https://us06web.zoom.us/j/82206764401?pwd=afAcnnVrU-

VzoO45fxhJ66p15MDjwbt.1 

 

https://us06web.zoom.us/j/85153823514?pwd=2aCl4V2JlGAcQ64oJS9lFbYvZzWSbQ.1
https://us06web.zoom.us/j/85901752901?pwd=peG2UicoWLNaSg48OakgdIIW6hPCXU.1
https://us06web.zoom.us/j/85901752901?pwd=peG2UicoWLNaSg48OakgdIIW6hPCXU.1
https://us06web.zoom.us/j/82206764401?pwd=afAcnnVrUVzoO45fxhJ66p15MDjwbt.1
https://us06web.zoom.us/j/82206764401?pwd=afAcnnVrUVzoO45fxhJ66p15MDjwbt.1
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Silvia Saskyn /Madrid, Zaragoza 
 

 

Seminarios Dra. Silvia Saskyn 
Embarcarse en un analisis hoy, con el 
hombre de las ratas 

 

Modalidad on line  

 

 

 
 

  BARCELONE 

                                                                 

              

LA DIRECCION DE LA CURA 
      Contingencias de la demanda  

en un caso de psicosis 

  A cargo de:  

Mariana Leibner 

  Lunes 26/05/2025  

  19:30 hs (hora de Madrid) 

  info: discurso -psicoanalitico.com 

 

 

Seminario Introduccion al Psicoanalisis 

Alfonso Gomez Prieto, Claudia Lujan, 

Alejandro Pignato, Lucia Pose 

Frecuencia 2° y 4° Martes 

solo on line  
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SEMINARIO DE 
LECTURA DE LA OBRA DE 

 JACQUES LACAN 

a cargo de 

Marcelo Edwards 
mercoles cada quince dias  

 19:30 a 21:00hs 

 
Contacto: marceloedwards @movistar.es 

 

 

 

 

Umbral / Barcelone 

 

 

 

 

 

 

 

 

María José Muñoz y Joan Bauzá / Barcelone 

SEMINARIO DE ACTUALIZACIÓN DEL PSICOANÁLISIS XIV (Curso 2024-2025) 

 
- EL ALGEBRA DE LA ANGUSTIA 

FANTASMATICA DEL SUJETO Y EL OTRO 

 
 11 de abril; a las 20.00 h. 

Fechas siguientes:  2025, desde enero hasta junio, 16 de mayo 
y 13 de junio) 
Frecuencia y duración: Mensual desde la fecha de inicio hasta 
junio. 
Lugar: Comte d’Urgell, 256, Entlo. 1ª (Barcelona 08036) 
Forma de contacto: Tel.: 93-3223933, y a través de la página 

web: www.auladepsicoanalisis.com 

 

- SEMINARIO DE ESCRITOS DE LACAN I      LEN-
GUAJE: PALABRA Y ESCRITURA 

INTERVENCIONES EN ROMA Y EN  
ITALIA (Curso 2024-2025) 

 4 y 25 de abril; a las 20.00 h. 
Fechas siguientes: De octubre a junio:  20 de diciembre. A 

partir de 2025: 4 y 25 de abril; 9 y 23 de mayo; 6 de junio. 
Lugar: Comte d’Urgell, 256, Entlo. 1ª (Barcelona 08036) 

Forma de contacto: Tel.: 93-3223933, y a través de la página web: 

www.auladepsicoanalisis.com  

Lire la suite... 

 

 

 

La psychanalyse et 

ses psychanalystes 
Seminario El Psicoanálisis 

 y sus psicoanalistas 

Lunes 19 de mayo 
       19:30 (hora de Barcelona)              

plataforma Zoom. 
Presentación teórica a cargo de 

Claudia Lujan  
Presentación clinica a cargo de 

Gloria Ferrer 
 
 
 

https://fep-lapsychanalyse.org/wp-content/uploads/2025/05/MUNOZ-BAUZA.pdf
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  Flâneries avec Lacan             Charles Melman, Jean-Luc Cacciali 

Dans un dialogue vivant avec Jean-Luc Cacciali, Charles Melman nous propose 
de flâner avec Lacan pour déchiffrer les phénomènes étranges qui fracturent 
notre culture et égarent l’homme moderne. Quelle place un sujet peut-il se créer, 
quel goût de la vie peut surgir, quel lien social est possible entre les êtres 
humains, comment vivre son désir de façon apaisée, sans nostalgie du passé, 
ni culte du père ? 
 
Dans un monde imprévisible où les orages sont souvent promis, comment ne 
pas céder à l’angoisse, à la dépression, au découragement, à l’addiction qui se 
généralise ?  Comment répondre aux multiples interrogations et problèmes 
auxquels l’homme moderne et notre culture sont confrontés aujourd’hui ? 
Jean-Luc Cacciali a demandé au psychanalyste Charles Melman de nous aider 
à le faire. À partir d’exemples cliniques individuels et collectifs précis, il apporte 
des réponses précieuses aux multiples interrogations et problèmes auxquels 
l’homme moderne est confronté aujourd’hui : le patriarcat et le père, la sexualité 
désubjectivée et désacralisée, l’identité, l’autorité et la crise de la représentation, 
le lien social et la violence, la ségrégation, les nouveaux moyens de 

communication, l’addiction, la pulsion de mort… 
érès 
 

 

 

  Clinique de la réalité                                         Colette Soler 

 
Clinique de la réalité. Drôle de formule diront ceux qui 
s’imaginent que le terme réalité est l’antonyme du subjectif. 
Mais c’est sans compter avec ce que la psychanalyse dé-
couvre à propos du fantasme : que l’objet perdu du sujet 
se retrouve dans le champ du perçu où il anime « toute 
notre réalité ». Et c’est ainsi que l’on constate, dans nos 
amours et intérêts divers, que les antennes de la « libido » 
s’étendent jusqu’aux objets phénoménologiques, bien au-
delà du périmètre du corps propre. 
Reste à saisir la logique de ce déplacement et ses consé-
quences dans les liens sociaux. 

 
Editions Nouvelles 
       du Champ lacanien 
Collection Cliniques 
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Brochï	15	ϼ	22,5	cm	
140	pages	
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LȭOUVRAGE	
	
Clinique	de	la	rïalitï.	DrĖle	de	formule	diront	ceux	qui	sȭimaginent	que	le	terme	rïalitï	est	lȭantonyme	du	subjectif.	Mais	
cȭest	sans	compter	avec	ce	que	la	psychanalyse	dïcouvre	Û	propos	du	fantasme	:	que	lȭobjet	perdu	du	sujet	se	retrouve	
dans	le	champ	du	perëu	oĬ	il	anime	Ⱥ	toute	notre	rïalitï	Ȼ.	Et	cȭest	ainsi	que	lȭon	constate,	dans	nos	amours	et	
intïrðts	divers,	que	les	antennes	de	la	Ⱥ	libido	Ȼ	sȭïtendent	jusquȭaux	objets	phïnomïnologiques,	bien	au-delÛ	du	
pïrimître	du	corps	propre.	
	
Reste	Û	saisir	la	logique	de	ce	dïplacement	et	ses	consïquences	dans	les	liens	sociaux.	
	
	
LȭAUTEUR	
	
Colette	SOLER	pratique	et	enseigne	la	psychanalyse	Û	Paris.	Agrïgïe	de	lȭuniversitï	en	philosophie,	et	docteur	en	
psychopathologie,	cȭest	sa	rencontre	avec	lȭenseignement	et	la	personne	de	Jacques	Lacan	qui	lui	fit	choisir	la	
psychanalyse.	Elle	fut	membre	de	lȭOcole	freudienne	de	Paris,	et	aprîs	sa	dissolution,	directrice	de	lȭOcole	de	la	Cause	
freudienne,	puis	Û	lȭorigine	du	mouvement	de	lȭInternationale	des	Forums	et	de	son	Ocole	de	psychanalyse.	
	
	
LA	COLLECTION	
	
La	collection	Cliniques	publie	des	ouvrages	qui	tentent	de	mettre	le	savoir	du	psychanalyste	Û	lȭïpreuve	des	cas.	Quȭil	
sȭagisse	des	sujets	pris	un	par	un,	des	types	de	symptĖmes,	ou	des	discours,	on	en	attend	que	le	psychanalyste	rende	
raison	de	son	savoir.	

	
	
	
	
	
	
	
Diffusion	:	Pollenȣ	Littïral		



 

 23 

Nouvelles mélancolies 

Massimo Recalcati 
 

Les êtres humains préfèrent-ils l'obscurité à la lumière ? L'esclavage 
à la liberté ? La vie morte à la vie vivante ? Après L'homme sans 
inconscient, Massimo Recalcati revient avec ce livre pour interroger 
la clinique psychanalytique dans son rapport aux transformations 
cruciales de la société contemporaine et à la psychologie des 
masses. Au centre, ce n'est plus la dimension perverse d'une 
jouissance néo-libérale qui rejette la Loi, mais le retrait social du 
sujet, son introversion mélancolique. Le mur apparaît comme le 
symbole inquiétant de notre temps ; c'est le mur de la fermeture de 
la vie sur la vie ; c'est la tendance néo-mélancolique à refuser la 
transcendance de l'existence ; c'est la pulsion sécuritaire qui 
voudrait transformer la frontière, lieu vital d'échange, en bastion, en 
barbelé, en port fermé. La silhouette inquiétante de la pulsion de 
mort, que la psychanalyse après Freud aurait voulu répudier, revient 
de manière envahissante sur la scène de la vie individuelle et 
collective. 
 

Parution : 13 mai 2025 
Collection : Nouages 
 
 

 

 

Lacan, Socrate 

Le désir 

Jean-Jacques Gorog 

 

Le mot désir a subi dans sa traduction du Wunsch 
freudien une transformation au cours de laquelle Lacan a 
utilisé toutes les ressources de la langue française pour 
en faire valoir les variations. La psychanalyse doit faire 
face aux entrelacements du désir sexuel, du désir de 
mort, autre nom de la pulsion de mort, et du voeu de mort 
à l’endroit du père (Wunsch). Socrate se révèle un 
modèle pour le désir de l’analyste, déjà affirmé dans son 
séminaire le Transfert ainsi que dans Mise en question du 
psychanalyste texte de Lacan publié récemment, pour 
son désir de mort fût-il commandé par une voix dont il ne 
recule pas à la dire hallucinée, donc psychotique. 
 
Parution : 22 mai 2025 
Collection : Nouages  
 

 

https://www.editions-stilus.com/auteurs.html
https://www.editions-stilus.com/auteurs.html
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Pas de pédopsychiatrie sans démocratie                Pierre Delion 

Postface de Michel LECARPENTIER  

La psychiatrie doit rester une discipline humaniste, loin d’une vision 
purement biologique. L’auteur souligne l'importance d’un fonctionne-
ment démocratique pour garantir des soins adaptés et respectueux 
de chaque patient. En pédopsychiatrie, préserver une approche indi-
vidualisée est essentiel à l’accompagnement des enfants. 

« La psychiatrie est une victime directe du processus de déshumanisation 
à l’œuvre et le nombre croissant des contentions et des enfermements n’en 
est que la partie la plus manifeste. Une psychiatrie à visage humain n’est 
plus certaine, au grand dam des patients et de leurs familles qui en souf-
frent directement, et, on l’oublie trop souvent, des soignants qui sont pris 
dans des conflits éthiques insoutenables. En ce qui concerne plus spécifi-
quement la pédopsychiatrie, la neurologisation actuelle de toute souffrance 
psychique sans aucune considération pour ses singularités risque forte-
ment d’aboutir à une suppression pure et simple de ses pratiques, certes 
récentes, mais enrichies de très nombreuses avancées en faveur des bé-
bés, des enfants et des adolescents. Plutôt que de conjuguer de façon in-
telligente les découvertes des neurosciences et de la génétique avec celles 
non moins importantes de la psychopathologie transférentielle et des con-
cepts socio-anthropologiques, cette évolution récente va inévitablement 

simplifier de façon scientiste la complexité des souffrances psychiques d’un enfant. » 

érès 

L'inestimable des soins psychiques    Sous la direction de Patrick Chemla         

Avec la participation de Nathalie AZAM, Benoît BLANCHARD, Jérome COSTES, Thierry DELCOURT Voir plus 
[+] Ce livre montre qu'il est toujours possible de maintenir des 
soins humains, loin des traitements standardisés, en s’appuyant 
sur des pratiques de psychothérapie alternatives. À travers des 
témoignages de résistance et d’innovation, il démontre que des 
soins vrais et bienveillants peuvent encore exister, même dans la 
précarité. 

Après la pandémie, les conditions de vie quotidienne dans les services 
psychiatriques se sont dégradés au point qu’il devient difficile d’offrir une 
hospitalité inconditionnelle aux patients, et d’accueillir leurs moments de 
détresse et de folie. Ces turbulences témoignent de la précarité des dis-
positifs de soin, mais aussi de ce qu’ils ont de plus précieux : le caractère 
inestimable des soins psychiques contre les folies évaluatrices qui font 
des ravages. Dans les clubs thérapeutiques, comme dans les interstices 
des institutions, dans les collectifs qui résistent à l’air du temps, les pra-
tiques de psychothérapie institutionnelles montrent qu’il est possible de 
maintenir la possibilité de soins psychiques qui ne se résument pas à des 
prescriptions médicamenteuses et n’écartent pas les patients les plus en 
souffrance. 

érès, collection Questions de psychiatrie 

 

https://www.editions-eres.com/nos-auteurs/61677/lecarpentier-michel
https://www.editions-eres.com/nos-auteurs/143222/azam-nathalie
https://www.editions-eres.com/nos-auteurs/61139/blanchard-benoit
https://www.editions-eres.com/nos-auteurs/143225/costes-jerome
https://www.editions-eres.com/nos-auteurs/56870/delcourt-thierry
https://www.editions-eres.com/ouvrage/5432/linestimable-des-soins-psychiques#resumeCo
https://www.editions-eres.com/ouvrage/5432/linestimable-des-soins-psychiques#resumeCo
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LA FOLIE DU BONHEUR  
Qu’attendre de la psychanalyse aujourd’hui ? 

 
Sous la direction de  

Jean-Marie Fossey et Joseph Rouzel 
Dès les premières pages de son Malaise dans la culture Freud 
pose la question : que veulent les êtres humains ? 
Et l‘on met au défi quiconque de répondre autre chose que : je 
veux être heureux ! Face à cette volonté increvable de bonheur 
trois obstacles surgissent : le monde, le corps et les autres. (...) 
Tel était le thème de ce colloque organisé par l'@psychanalyse et 
la Fondation Européenne pour la Psychanalyse les 28 et 29 juin 
2024 à Montpellier. Plusieurs psychanalystes se sont succédés à 
la table des orateurs. 
 Parmi les auteurs présents dans ce livre : Jacques Cabassut, 
Gisela Avolio, Marcelo Edwards, Alfonso Gomez Prieto, Claudia 
Lugan, Horacio Manfredi, José Eduardo Tapan, François Desple-
chin, Luz Hiram Laguna, Hélène Godefroy, Sébastien Firpi, Marie-
José Pahin, Marc Maximin, Monique Lauret, Alejandro Pignato, 
Laura Pigozzi, Marie-Jean Sauret, Guillaume Nemer. 
L'Harmattan - Psychanalyse et Lien Social 

 

 

 

Dans les mots de Freud                           Stéphane Fourrier 
Préface de Francis Hofstein      
125 X215 – 183 pages – 19€ 
ISBN 978-2-492070-32-7 
Ce livre invite à relire Freud, à y relire l’intraduisible qui ne se donne à lire 
que dans la mise en mots, aux confins de ce que tout discours peut dire, de 
tout ce qu’il dit à ne pas pouvoir le dire. Seul un retour à la langue de Freud 
peut redonner aux concepts psychanalytiques la fraîcheur de leur trouvaille 
et les échos énigmatiques et néanmoins évocateurs qu’ils peuvent trouver 
chez chacun. Les mots prennent en effet sens de ne surgir que dans un 
entre-les-langues où se joue l’humanisation pour chacun de son rapport à 
soi et aux autres. La découverte de l’inconscient freudien est indissociable 
de la redécouverte que chacun peut en faire, non pas comme l’adhésion à 
une théorie toute faite mais comme le chemin de l’impossible mise en mot, 
de l’impossible traduction, que chacun peut emprunter à la suite de Freud. 
Le discours psychanalytique ne reste bien vivant qu’à s’actualiser dans un 
travail sur les mots et leur impossible à dire. Ce retour à ce qui nous origine 
comme sujet, comme pure négativité créatrice, peut nous protéger de la 
violence des idéologies.           
 
commandes@editions-le-retrait.fr 

   

 

L’@psychanalyse 

La Fondation Européenne pour la Psychanalyse 
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Histoires de psychoses                                           David Frank Allen 
Du sujet divisé au sujet marchandise 

 
Ce livre explore, d’une part, l’érosion de la subjectivité, et, 
d’autre part, l’idéologisation intensifiée du monde. « Malaise 
dans la syphilisation », pourrait-on dire. La confrontation entre 
Burroughs et Shakespeare (William et William) marque la vic-
toire du sujet-marchandise sur le sujet divisé. Les origines fas-
cistes de la psychiatrie de Kraepelin (père de la psychiatrie mo-
derne), participent au projet général de réification. Des grands 
auteurs mélancoliques (Cook, Milligan) sont à l’honneur pour 
leur critique acerbe d’une modernité décomposée. Le théorème 
Gabel-Burroughs suppose que le triptyque R/S/I est de plus en 
plus entouré par le grand « I » de l’idéologie. Ce livre explore 
cette possibilité  

Editions Nouvelles 
       du Champ lacanien 
Collection Cliniques 

 

 

 
Rebondire(s) 
Dans l'après coup de Footaises  de Jacques Cabassut 

         

Coordination Guillaume Nemer & Joseph Rouzel 
DEPUIS LONGTEMPS Jacques Cabassut voulait écrire un livre con-
sacré au foot. Aux encouragements des amis-supporters a succédé 
la résistance revêche des éditeurs. Puis le livre est arrivé : Footaises. 
Psychanalyse du ballon rond. Puis le séminaire sur le livre qui s’est 
tenu dans les locaux de psychasoc, le 16 décembre 2023 à Montpel-
lier. Et aujourd’hui le livre sur le séminaire. Finalement Jacques aura 
écrit deux livres au lieu d’un ! Ça sert à ça un livre : en écrire un autre. 
Manière de livrer son écriture à l’écriture de l’autre. Parole ® écriture 
(et réécritures) ® langage ® parole. Magie de l’après-coup, une sorte 
d’osmose se répandit en cette séance de séminaire et s’il n’avait fallu 
répondre aux appels du ventre, nous y serions restés tout le wee-
kend. Il est des occasions où il vaut mieux répondre corps présent. 
Un événement, ça rend le corps présent à lui-même. 
 
avec la participation de Luc Diaz, Joseph Rouzel, Marie-Jean Sauret, 
Guillaume Nemer et Jacques Cabassut 

Éditions le Retrait 
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  DÉLIRE ET VÉRITÉ                      Nicolas Floury 

 
 

De quoi s’agit-il dans Délire et vérité ? De faire de la jouissance, entre 
étendue et pensée, une substance : la vibration même de la chair. 
D’ainsi démontrer que la vérité du délire est de parvenir à fixer cette 
jouissance. De considérer que le délire est thérapeutique et que la 
psychose, loin d’être une pathologie, est une possibilité d’être au 
monde parmi d’autres. De rappeler qu’en régime de forclusion géné-
ralisée, non seulement « tout le monde délire », mais que la vérité a 
structure de fiction.  
La question alors soulevée, fondamentale pour la psychanalyse, est 
celle-ci : comment les semblants parviennent-ils à avoir des effets 
réels ? L’auteur y répond en proposant un nouage dialectique inédit 
entre vérité, semblant, et jouissance. C’est ainsi, pensée sous l’égide 
de la contrelittérature, comme puissant antidote contre l’idéologie 
contemporaine, d’une nouvelle Histoire dont il s’agit. 
 

L'Harmattan 
Psychanalyse et lien social 

 

 

Psychothérapie                      Pierre Kammerer 
institutionnelle :                                         Préface de Pierre Delion 
quatre oasis d'humanité 

                                                             Pierre Kammerer a une longue expé-
rience des institutions. Il a écrit des pages essentielles à propos de la violence 
des adolescents. Il a beaucoup voyagé et nous a nourris de ses récits psycho-
thérapiques en nous transmettant avec sagesse et pédagogie les résultats 
inattendus de ces expériences de renaissance partagées avec des jeunes en 
déshérence. 
Dans cet ouvrage consacré à l’actualité de la psychothérapie institutionnelle, il 
nous propose de reprendre quelques-unes de ses nombreuses traversées ef-
fectuées dans et avec plusieurs équipes de « soignants-éducateurs » qu’il a 
connues et aimées. Mais plutôt que de les commenter, il préfère déployer son 
approche à partir d’histoires cliniques de mamans-bébés, d’enfants, d’adoles-
cents, d’adultes, qui ont tous pour point commun de présenter des psychopa-
thologies comportant une part d’archaïque non négligeable. Il ne s’appesantit 
pas sur les fonctionnements institutionnels de chacune de ces aventures, mais 
il nous les présente de façon implicite, mettant en lumière les effets obtenus 
auprès des personnes en souffrance psychique accueillies dans ces oasis 
d’humanité. C’est ainsi qu’il relate successivement les histoires de quatre éta-
blissements qui ont réussi à « faire institution » : le Centre psychothérapique 
« Le Coteau » à Vitry-sur-Seine, dirigé par Guy Trastour ; Oxygène, Lieu de 
vie situé sur le plateau du Larzac, animé par Jutta Zöller et André Joly ; le 
Centre éducatif pour mères adolescentes d’Anjorrant, dirigé par Nicole Faivre ;      

et la Mission Insertion Musique de Valence, la « Sauvegarde », dirigée par Myriam Biodjekian. 
 
 
Gallimard 
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Féminin, Féminité, Féminisme 

Cahiers de psychologie clinique   2025/1 n° 64  

 
Il y a 25 ans les Cahiers publiaient un numéro consacré au 
féminin. L’importante turbulence sociétale et culturelle actuelle 
nous a amenés à réfléchir, à réinterroger, à revisiter non seulement 
le féminin mais aussi la féminité dans le monde contemporain. 
Comme ces dernières années nous avons assisté à un rebond du 
féminisme, la troisième partie de ce Cahiers rassemble une série 
de contributions qui relèvent de cette thématique. À noter que 
nombre des articles proposés abordent les différentes thématiques 
qui composent ce numéro 64 des Cahiers sous des angles en dehors 
d’une certaine « mentalité de groupe » (au sens de Bion), hors des 
sentiers battus…. 
 
file:///Users/Patrick/Downloads/feminin-feminite-feminisme-1.pdf 

 
 

 

 

ENFANTER UNE ÉTOILE QUI DANSE                                          Elsa Godart                   

Sortir du chaos quotidien 
« Il faut encore avoir du chaos en soi 

Pour enfanter une étoile qui danse. » 
Friedrich Nietzsche 

 
Enferrées dans des rythmes quotidiens insoutenables, de la vie domestique à la vie 
professionnelle, de l’emploi du temps de nos enfants aux injonctions de « bonne mère » ; nos vies 
de mères sont chronométrées et évaluées, sans que l’on puisse reprendre notre souffle. Nous 
sommes sans cesse écartelées, le sentiment d’échec est inévitable. Comment en sommes-nous 
arrivées-là ? Que cache cette crise de la maternité à l’heure où la PMA promet à toutes les femmes 
de pouvoir enfanter, même sans père ? Quelle légitimé pour la monoparentalité ?  
Alors que nous gagnons du terrain sur nos libertés (on peut prétendre à une carrière) ; que nous 
avons l’impression de nous réapproprier notre corps (la contraception, l’IVG) ; nous en perdons de 
l’autre, par l’émergence de nouvelles formes de coercitions qui s’exprime par le contrôle du 
quotidien. Le constat est simple : la maternité est devenue une guerre qui ne dit pas son nom. En 
établissant une critique sociale de la quotidienneté, comme l’a fait Henri Lefebvre, il s’agit de libérer 
les mères pour qu’advienne une révolution sociale. La condition maternelle n’a jamais cessé d’être 
sous le joug du patriarcat dont la domination persistante prend le nom de matrophobie. Contre 
cela, une subjectivité du maternel est à construire par-delà un féminisme radical ou de la différence. 
Ce combat pour l’égalité, la reconnaissance, le respect et la dignité des mères concerne tout le 
monde : femmes, mères, hommes, pères, enfants. La maternité est toujours politique. Que vaut 
une société dont les valeurs se fondent sur le mépris et la domination des vies maternelles ?  
Ce livre est un deuxième sexe de la maternité. Si de Beauvoir a libéré la femme de la mère, il est 

temps, quatre-vingts ans après, de les réconcilier… pour continuer d’enfanter une étoile qui danse. 
 
Armand Colin 

 
 
 

https://shs.cairn.info/revue-cahiers-de-psychologie-clinique?lang=fr
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Ils sont venus manger les deux petits...                                 Daniel Bartoli 
 

Un début descriptif avec ses titres : Capitale, Maison, Train… des souvenirs 

qui deviennent des tableaux. Voilà comment démarre ce conte psychanaly-

tique. Des tableaux qui deviennent cliniques, exposés comme des lieux et des 

moments fondateurs qui vont encadrer la dramaturgie du conte. L’auteur tient 

à cette construction du conte, genre littéraire dont il reprend les codes : récits 

imaginaires faisant la part belle aux bouches à oreille, tradition orale. Il va 

mettre en récit toutes les caractéristiques du conte face à sa psychanalyse : le 

décor initial, les éléments perturbateurs et péripéties qui annoncent une créa-

tion finale. Un enfant surgit alors, ses souvenirs se concrétisent pour planter le 

décor du souvenir, nous entrons dans le vif du souvenir. C’est un essai sur le 

souvenir écran, l’écran du souvenir, le souvenir qui fait écran. L’auteur va nous 

donner une définition rigoureuse d’un concept clé de la psychanalyse qu’est le 

souvenir écran, en le suivant à la lettre. Il nous montre comment il devient 

masque du souvenir et porteur d’un secret. Comme dans la forme d’un conte, 

un événement amène quelque chose de décisif, coup de tonnerre dit l’auteur. 

Puis un signifiant va venir faire ritournelle annonciatrice. Parallèlement au 

souvenir écran, le son vient encadrer l’image pour soutenir le secret et taire le 

coup de tonnerre…« Ils sont venus… » se déplie alors le conte. 

 
         Éditions de l'insu 
 
 
 
 
 
 
 

Promis à la violonite              Luminitza C. Tigirlas 

 
Le narrateur de ces neuf nouvelles est un homme tel qu’il 
peut l’être à travers et malgré les mots qui le trahissent, le 
promettent soit à la violonite, soit à une variation tout aussi 
inouïe de cette maladie de la sonorité où l’on perd corps par 
la voix, captifs d’un secret intraduisible qui réverbère dans 
l’ouïe. Avec chacune de ses tentatives de prendre corps, le 
narrateur semble à jamais un autre tourmenté « comme si, 
dit-il, je n’étais pas complètement innocent » et en induisant 
le doute sur son intégrité. Le langage mène le jeu en surpre-
nant les protagonistes sur les bords de ce qui retentit dans 
l’étrange, en confrontant leurs êtres à l’inattendu en eux-
mêmes et à l’inquiétant dans l’autre.  

 
 
Collection La Bleu-Turquin 
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Nous avons l’immense tristesse de vous annoncer le décès de Christian Centner, Membre 
de l’Ecole de psychanalyse Sigmund Freud, survenu le 01 avril 2025. 

Psychanalyste et topologue, durant de nombreuses années tant dans son séminaire « Elé-
ments de topologie » que dans l’atelier de topologie qu’il co-animait mensuellement au sein 
de l’EpSF, il s’est attaché à éclairer l’usage que Lacan pouvait faire de la topologie en y préci-
sant le renouvellement qu’aura occasionné l’introduction du nœud borroméen dans l’ensei-
gnement de Lacan. Il déploiera de la manière la plus précise ce qu’était l’écriture au sens de 
Lacan ( « ce qui s’écrit comme le réel » in carnets de l’EpSF 2018). 

Il montrera notamment que le véritable objet que l’exposition du Palais de la Découverte « La 
chaine de Whitehead, Le nœud dit du Fantasme » de Jean-François Chabaud - membre de la 
FEP (décédé  en 2001)-  et Henri Cartan - membre du Groupe Bourbaki, Mathématicien - of-
frait à la considération des visiteurs n’était pas, à proprement parlé, la démonstration de l’équi-
valence des anneaux de la chaîne de Whitehead, mais plus précisément la rencontre que cette 
démonstration avait rendu possible autour de ce réel. Comme telle la démonstration de Jean 
François Chabaud apparaissait alors comme l’écriture d’un bout de savoir au bord d’un réel 
échappant encore au psychanalyste comme au mathématicien. 

Christian Centner a sans relâche et jusqu’à ses derniers moments, participé à la vie et au 
travail dans l’École ; depuis sa formation il y apportait sa rigueur et son humanité. 

Fanny Émilie Jeandel 

 

 

 

 

 

Merci à Benoit Ponsot pour sa relecture de la Newsletter 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour toute information 
 Pour devenir Membre de la FEP 

Écrire à : 
info@fep-lapsychanalyse.org  

 

Site de la FEP /https://fep-lapsychanalyse.org 
Page facebook de la FEP 

Adresse mail de la FEP : info@fep-lapsychanalyse.org 
Merci d'adresser vos annonces  avant le 25 du mois 

à  Aspasie Bali : baliaspasie@gmail.com 

INFORMATION 
 


